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FRAGMENTS INACTUELS?

est a1nsı JUC le Von Balthasar appelle petit lıvre de 138 et le
de aCc le soulıgne EKHGOFE Nn Y IrOouve «nulle recherche d’actualıte»r (I) ant

m1l1eux DOUT les lecteurs d’aujourd’hut, Gatr 11 Nn Y rıen de S1 vieı1llı JUC l’actualıte
A’hrjer! Pourtant, le de aCcC continue: < CHÜtt JUC partout solent semees les re-
flexions qu1l, Samnls allusıon dırecte, eclaırent de leur feu rapıde la sıtuatiıon presente».
Peut-etre «sıtuation presente» s’est prolongee, mo1lns partıellement, Jusqu ’a
auJourd’hui; alors auraıt motif de plus DOUT reprendre maın le lıvret de 075

Le suJet qu’ındıque le tıtre du lıvre est certaınement LtOuL aussı important
aujJourd’hui qu alors. s’agıt de donner unec ex-plicatiıon («de-plo1ement» du terme
“"catholıque” quı Ssous-tend le lıvret tout entier, ma1ls quı est developpe SUrtOuUt ans le

Les hıffres parentheses renvoljent la traduction francalse de Georges Chantraıne,
autorisee completee Dar |’auteur, VOC avertissement du ere Henri1 de ubac, Collection Communi10
chez Fayard, 976182 remercıe Danıel Denis ”avo1lr ICVUu INnON VEOEC beaucoup de sens1bıl
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premıier chapıtre, tandıs UJUC les chapıtres sulvants traıtent, AVOCC le meme SOUCI de
brievete ei de clarte, les autres «notes de l’Eglise», une chap salnte chap
apostolıque chap 4 AD des applıcatıons pratiques CONCeEernant quelques phenome-
11CS5 quı Sont hıes caractere incarnatoıre de l’Eglise chap eit l’oecumen1ısme
chap

Ces iragments (ou «aspeclts, d’oeıl, reflex1ions mi1ses bout bout», «N1
traıte dogmatıque, nı SOININC», mettent le 012 SUT des verıtes parfo1s genantes
qu’on est traın d’oublıer, de refouler: prefereralt DaAS etre derange Dar CCS s()I-

tes de miıise garde Dans SCNS, le VON Balthasar etaıt touJours «inactuel»
conforme l’actualıte»“. Au centre de SCS investigat1ons SUuT la C’atholica

trouve le «Mystere» (mysterium) de l’Eglise catholıque qul, LOULT etant «T1gure h1-
stor1que ef soclale determinee», «pretend posseder Unl sıgnıficatıon unıverselle» (Z)
Dans la sıtuatıon quı est la nötre, Ou quelques-uns cherchent substituer la theolo-
g1e HNC clence generale des relıg10ns Uu1llc «theologıe des relıg10ns pluraliste»”, 11
est plus urgent JUC Jamaıs de rappeler NOS racınes ei 1900 caracterist1ques specıf1-
qQUCS Balthasar estime QJUC, DOUI entrer lalogue, 11 faut d’abord prendre posıtion
et clarıfıer SCS PIODICS convıctlons.

Quelles Son(, POUT INIMMENCCLI, les allusıons la sıtuation autfour de l’annee
OUuUr quı CONCEINC la theologıe, 11 cıte furtiıvement Henrı1 de aC (25; AauSsS-

S1 49 OU, dans 1a traduction francalse, oublıe d’ajouter le 110 la longue cıta-
tıon!), Charles Journet (124, DOUT refuter uUnNlec de SCS opını0ns), indırectement Pıerre
e1lhar: de Chardın (peut-etre 51 OUu 11 est question de 1’Alpha el mega, ef S: Ou
Balthasar ODDOSC Dıeu, quı est Esprit, et donc Das SOUMIS l’evolutıion, l’evolution
des formes vitales) ef arler DOUI relatıvıser SON CONceptL du «chrıstianı-
sme anonyme»); Ul cıte mentionne CIICOTC (sans Jamaıs indiıquer la reference) Ida
Friederike (GJOrres (quı est DAS U1llec e Görres, COTININEC le laisse cCroılre le ira-
ducteur, 12); LewiI1s 22) Dietrich Bonhoefftfer (28, 68), Gilbert er Chesterton
(52, 107), DU1S, DOUT les ePOques revolues, quelques Peres de l’Eglise, ei admıiıra-
ble CXTEe de Luther (61-64) OUu il releve. pourtant, HMG certaıne unılateralıte et meme
l’absence de quelques notions essentielles. La lıste, ıncomplete, des cıtations montre
qu’1 s’agıt DaS d’un profondeur AVCC CCS auteurs; CeuX-C1 Servent sımple-
ment illuster renforcer les idees de Balthasar.

uanı 11 s’agı1ssalt de preparer volume la emoıre de celu1 qul, peıne nomme cardınal,
OUS avaıt quıttes 61 inopınement, des edıteurs, alors professeur la Gregorlana, aujourd’hu1 Eveque
auxılı1aire Zurich, le eter enric1ı 5J, demanda d’eerire uUN«c contrıbution AVCC le 1ıtre «Le
mediateur de l’ınactuel», «Ver Vermuttler des Unzeıtgemässen», ın arl ann alter Kasper (ed:);
Hans Urs Von Balthasar, (Grestalt Un Werk, öln 1989, 5-10 «Unzei1tgemäss» Comporte auss1ı la
connotatıon «a Contre-t[emps>».

Joseph ardına Ratzınger, «Zur Lage VON Gilaube und Theologıe heute», T’Osservatore Romano
(Wochenausgabe in deutscher prache), Nr. 47 VO JD 8-10; Karl-Heınz Menke, Die Einzigkeit
Jesu Christi Im Horizont der Sinnfrage, Freiburg 1995 (= Krıterien 94)
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En quı COHGELHE les phenomenes quı caracterisent certaıns aSpeCTISs du catho-
1c1sme contemporaın, 11 iIiron1ıse les «theologıens bruyants el les vedettes de televısıon
catholiques» (10—I1Is SONT «partiıculıerement indıgnes de {01» (ou credıibles»),

qu  ıls «peuvent etre UJUC de “terribles sımplıfıcateurs”»), ] denonce |’ıntru-
S10N de pratiques de la meditatıiıon Zen fustige passant la «theologıe polıtı-

(1  eCI Oment l’elan mi1ss10onnaIlre s’affanblıt eft les chretiens, heu
d’annoncer l’Evangile parmı les autres relıg10ns, la1ıssent influencer par celles-cı1,
COMPTIS le cCommun1sme.

Plus centrales SONT les constatatıons de l’ango1sse unıversellement repandue
(9) des reproches contradıctoires faıtes l’Eglise quı s’annullent mutuellement
plutöt mMontren le caractere paradoxal de la realıte eccles1ale (40-42), des polarısa-
t10ns postconcılalires (6) de L’1ıconoclasme «de forme etermınee» (13); du [C-

fus de ’image de l’Eglise 1909188[ Mere 87) Oment meme Ou l’on lalısse 1spa-
raıtre tacıtement Marıologie (et, pourraı1ıt-on ajouter aujourd ’ hu1, OoOment Ou
L’on attaque la preponderance d’une attıtude pPar trop «patrıarcale» dans l’Eglise,
c’est-a-dıre masculıne, antı-femministe!).

1 Balthasar porte regard profond SUT la sıtuation de l’Eglise, I[TrOUVEe
chez Iu1 AdUCUuUNC allusıon Ia sıtuation mondiıale d’alors, meme S1, apres COUD, elle
revele riche de de transformatıon: NOMIMONS, tOut hasard, la mo  m du dıcta-
teur hılıen Juan Peron on l’epouse, Evıta. resurgıt maıntenant cınema), la lon-
SUC agon1e et la mMO du general Franco Espagne eft le pPAassSagc quası mıraculeux
la monarchıe parlementaıre, la destitution de l’empereur aıle Selassıe d’Ethiopıe et

MoOoTtT pr1ıson, l’assassınat du rO1 Faysal Arabıe seoudıte, la mMort de T'chang-kaıt-
chek ıne natıonale, la chute de l’archeveque grec-orthodoxe Makarıos
presiıdent de Chypre AVCC les CONSsequeNCES nestes SUuT la presence des grecs-orthodo-
XCS Turquie, le Contrat de elsinkK1 SUT la securıte, la palx ef les dro1ts de l’homme,
quelques Cads retentissants de dıssıdents PaYyS sovletique (Sohjenıitsine, akharov), la
188(0)  z du ardına ındzen' quı consıdere victime de la polıtıque de l’Eglise, Yas-
S1IT Arafat accueıllı 1090888 representant legıtıme du peuple palestinıen. En
verıte, voılıt pas DOUrquUOI CCS evenements auraljent QVOITr unec influence deter-
minante SUT les reflex10ns CONCernant la Catholıicıte de l’Eglise. Par Contre la (preten-
due) pulssance inebranlable du cCommunısme mondıal laisse des traces dans le lıvre.
Souvent Balthasar parle Rıen alssaıt SOUDCONNCI alors qu ’ une bonne dızaıne
d’annees plus tard, ıdeologıe totalıtalire commenceraıt s’ecrouler, Sanls 1spa-
ralitre pOourtant; elle continue 10010808{ crypto-communısme dans bıen des DaYS °° ıb  eres  297
et dans certaıns cercles dıfficıles convertir Occıdent; 11 persiste Surtout dans SCS

CONSEQuUENCES lamentables nıveau CCONOMI1AUE, socılal, natıonal, moral.
Cette dıstance V1S-A-VIS du monde polıtıque, eECONOMI1que ei soc1lale est

racteristique POUT Balthasar‘—sans ublier DOourtant qu’on irouve chez lu1 DaS mal

Joseph Godeniır, Jesus, [’Unique. Introduction la theologie de VonNn Balthasar, Parıs/Namur
1984, 163
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d’ımpulsıons DOUT l’engagement du chretien dans l’etat eit la soc1ete?. elon Jul1, les
chretiens do1vent, «apres leur DIODIC cConvers1on, |changer| les COCULIS, meme les COC-

UTs de CCUX quı peuvent changer les apports SOC1aUX» (126s.) ma1ls l’Eglise do1t
DAaS meler COTININC dans le combat polıtıque; 11 faut Pas ecrtire SUuT les drape-
dUX «Justice du monde», ma1ls «Imıtatıon du Christ» Abstention d’engagement
CONcCrel; replı nO SUT des attıtudes interieures? u appe la täche primordiale de
l’Eglise Mystere, qu1 donne le cadre necessaImre eit suff1isant QUSS1 DOUI GCGHX

qu1 vivent <du des ene Voillaume envisage les discıples de Charles
de oucauld, ma1ls le mMot s’applıque QUSS1 AduX chretiens alques dans le monde) ei quı
dol1vent, DOUIL C ra1son, assumer des responsabılıtes concretes’? Maıs l’Eglise,

l’Evangile, olt-elle Das alder creer meme m les condıtions
terleures POUI JUC celu1-c1ı pulsse etre accepte ef realıse?

Quoi1 qu’1 so1t, face la sıtuatiıon PCU envlable du monde general, et de
l’Eglise partıculıer, sıtuatiıon quı est caracterisee orande partıe Dar le refus de la
forme DOUTL soustralire tout engagement definıtif ei durable, Balthasar plaıde POUIL
Unlc reponse genereuse appel qul, dans l’Eglise, retentit de la part du Dieu trinıtal-

ef s’adresse LOUT Croyant DOUT JUC celu1-c1 le Vive 1delıte ef dans |I’amour
du prochaın. Son modele est el Saılnt lgnace auquel (sans le nommer) 11 171e
lıvre 3s.)—cecı DOUTL montrer YUJUC SON dessein n est DdS du tOut de plaıder DOUTL une

attıtude statıque, bıen contraıre: Saılnt Ignace est le «Pelerin» quı mMontre QuUC seul
dynamısme confiant eit COUTASCUXA peut temo1gner d’une manıere cred1 de Ia

Catholicıte de l’Eglise—c’est-ä-dire de m1issıon unıverselle quıi pas
de Iımıtatıons douloureuses®.

UELQUES EBAUCHES ANTECEDENTES

Ce petıt lıvre n ’ est pas le premier le seu]| ecrtIıt pareılle matıere; Irouve
moOo1ns Uunlec premiere eSqulSSe, des supplements, systematısatıon avanı d’arrıver

NOTtre essal OU, tellement prepare, Balthasar la1lsse Tre S(0(I1 inspıratıon; eft

alter Gut, « Verantwortung In aal und Gesellschaft», ın Vermittlung als Auftrag. ortrage
ymposıion ZU] Geburtstag VOoNn Hans Urs VOoNn Balthasar, reiburg 1995, 27-51; trad. fr

Our unec des conferences UJUC ] etals invıte faıre, printemps de 1995, la Faculte de
Theologıe de Ljubljana (Slovenıe) ] avals propose bref commentaire de lıvre Sdalls SavoIlr qUC 1a
traduction slovene etaıt SUT le pomnt d’etre publıee! Une deuxiıeme version fut lue lors de la reunıon (quı
faıt chaque annee autour de la date de mort) emoılre de Hans Urs Von Balthasar Marıasteıin pres de
Bäle., le Juın de la meme annee. Quelle etaıt surprıse quand, POUI remanıer francals,
] etudıa1ls fond la traduction francalse AVOCC le resultat qu au leu de DOUVOIF lıvrer UNlC sımple adaptatıon
de 19810781 exte orıgınal alleman: I VIS force ecrıre quelque chose de passablement L1O0OUVCAaUl tellement
le Iıvre paralssaıt SUT Jour nouveau!
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apres ECENCOTEC 8l ajoute des nuances’. aborde däßie premiere fOo1s quelques-unes des
1idees autour de la catholıcıte dans e verite est symphonique (Die anrhneıl 1st S VINL-
phonisch) les eSsquIıSSeE d’une manıere fort claıre dans Ullc conference faıte Colo-
SNC : lors de L’annıversaire du epi1scopal du araına Frings (1942) de
s0)18! SUCCESSCUTL, le ardına Höffner (1962): et de L eveque aux1ıla1ıre Frotz (la meme
annee); le sujet qu’1 avaılt cho1sı de traıter etaıt Ce qul cCaracterise ’Eglise NM

catholique (Das Katholische der Kirche)” l’approfondıit dans UuU1llc etude mag1-
strale, dense et bıen construlte «La pretention la catholicıte» («Anspruch aufO-
lızıtät»)'®.

pres etude systematıque, Balthasar voıt le OmMent VEeNU de s’adresser
oran publıc AVCC de SCS nombreux lıvres de format reduıt el PCU de (en

ire s() ei 120 envıron), quı SONT Das alourdıs de cıtations exactes el dans lesquels 11
soucle pas d’exposter traıte equılıbre, abordant LOUS les aSpeCISs de la QUC-

st1on et les profondeur. Lorigine meme du lıvre interdisaıt U1llc d
proche; HenrI1 de aCcC dans preface LOUS lıvre la ra1lson: Balthasar, POUT preve-
Nır les eXpress10ns de gratitude et d’empressement de la part de SCS amıs ef connals-
SallcCccs L’occasıon de SONMN /Ue annıversalre voulut leur faıre part de quı etaıt SOIl
oteur le plus intime: l’appartenance A e Eglise catholıque E: Tavers elle;
mystere du Dıieu trı-un1ıque ei de S0} Fıls incarne, rendu present DOUT touJours dans
1’Esprit. Le de aC resume a1Nsı L’ıntention profonde de Balthasar «Le cercle
amıcal d’abord VISe s’etend dUuX lecteurs InConnus. oıla, dıt ”’auteur chacun de
NOUS, Sdmls provocatıon Sans cramite, YUJUC c’est DOUT MO1 d’Etre catholique.
Our Juger, n est DaSs fantaisıe YJUC al consultee: c’est JUC l’Eglise, eDOU-

du Chriıst ei gardıenne des Ecritures. m ’ appren d’elle-meme, Dar VIE
Dar parole, Dar SCS or1ıgınes, SOM hıistoire el SOI present. Lexplication S’adresse
f LOUS» (H)

LA METHODE

Henrı1 de aCc appelle «or1ıginale et ıbre» la methode adoptee Pal Balthasar
dans lıvre. En elargıssant le regard QuUSS1 A4aUX autres ecrIıts relatıfs theme de la

Ceux quı connaıssent ”’oeuvre de Balthasar MI1euUX JquC mO1 pOourron certaınement TOUVeETr
d’autres5(0101 ans les grands OUVTITAaLCS, Je renvole etude du theologien elt pasteur protestant
Max Schoch ans Hans Urs VonN Balthasar Gestalt und Werk cıte 2 312-333, LVCC le sous-titre:
Exercices prelımınaıres la catholıcıte («Balthasars Pfad der Eiınübung ın das, W ds katholisch 1st»).

Eıinsiedeln 1972, SUTTOUL 147-165, chapıtre la reprise d’un artıcle Daru Ia meme
annee.

Publıe 973 ans la ser1e des Kölner Beiträge, cahıer 1 edıtes Dar le Service de Presse de
l’Archeveöche de Cologne, SE  \O

10 In Pneuma und Institution. Skizzen ZUFr Theologie IV, Einsı:edeln 1974, G.1=d
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Catholica, pourraıt, dans unec premıi1ere approche, appeler methode auss1ı bıen
cırculaıire JUC Iıneaıire: Balthasar emplo1e la metaphore du cercle plutöt de Ll’encer-
clement, ef 66 des lıgnes quı menent avant, arrıere. haut, bas, dehors
el dedans salsıt DaSs SIl obje (et quel objet, theologıe! S‘1  ] DOU-
vaıt le tenır dans maın, DTCSSCI le Jus, le dıssequer DOUT mettre les
neriIs, les muscles, les S, 11 s’agıt d’un mystere dont approche respectueusement
ma1ls encourage Dar Dıieu meme, d’un ..  objet  39 autour duquel peut tourner DOUT
SalSIr (pour alsser donner) touJours de aspects.

Quant L’evenement du salut, 11 est tou]Jours mouvement, Dıeu faıt irruption
dans le monde, 11 appelle el tiıre ”’homme quı le sunt ans le myster1eux ei parfo1s
douloureux dılemme de appel et de la lıberte); l’appele tombe, marche rebours,
faıt des detours, Cela vaut auss1ı DOUTF les relıg10ns les VIS1IONS du monde (et;
dans SCMHNS peJoratıf, DOUT les ıdeologıes) quı ulvent chemın ascendant de-
scendant, quı s’eparpıillent, ramassent(t, s’ouvrent referment, quı1 cherchent
quı alssent TOUVEeTr. out est MOouvement chez Balthasar:;: de faıt 11 evıte oute
systematısatıon meticuleuse; 11 unec lıberte de la demarche quı demande ecteur

attention continue, une bonne memoılre de quı deJja ete dıt, ef la patıence d at:
tendre complement, une NUANCEO, unec correction tacıte peut-etre l’egard de qul,

premier [0) 4 semblaıt aggressıf, raılleur, dedaigneux’'.
Dans le lıvret quC OUS allons analyser maıntenant, Balthasar Justement Jjette

SUurT le papıer nombre d’1ıdees qu’'1 semble reller faıblement entre elles, maıls qul, la
in, donnent l’ımpression d’un tapıs ent tisse Quant la langue, la methode
est musıcale: Balthasar est SOM PTIODIC composıteur eTt interprete; DOUTF chaque motıift
qu’1 Irouve 11 lıvre des varıatıons ei des fantalsıes (pas dans le SCTS du de ubac,
ma1ls dans celu1 d’un recıtal d’orgue) Par9DOUT reprendre SCNCOTE la manıere de
raıter SCS suJjets, le Jeu des couleurs semble lu1 echapper: 11 est davantage sculpteur
(et dessinateur) qJuUC peıintre. Le de aCcC cro1lıt devo1ır CONSstTater JUC dans «Catholı1-

11 n y rien d’une «elevatıon lyrıque». est peut-etre vraı DOUT la traduction
irancalse, tres bonne d’aılleurs eit approuvee Dar Balthasar lu1-meme:; ma1ls elle
peut rendre Compte de toutes les NUAaNCces rhetoriques, polem1ques, poet1iques el lyrı-
JUCS quı S’expriment dans Jeu de MOS (quı reste DaSs DUT jeu!), de 105
dances, allıterations eTt alternances.!*

faut pas oublıer UJUC l ’aspect COMDatf{ı tIrOouve YUJUC ans une portion mineure de SCS

VOUVIAaLCS; quand—a uUNec demande du dehors—J ’ ecrivis pet1 artıcle |’0occasıon de SOIl e
annıversalre SOUS le ıtre de «Controverse eit prompt la Controverse» («Umstritten und streıtbar»)—ı1l
reprımanda ans un gentille TrTe de reconnalissance‘: «Je comprends pas DOUFquUOI o1t touJours
SOUS Jour; ans les grands I1vres 11 Nn y rien de cela».

12 uftre exemple un Jugement du de ac SUT Ia ase de la traduction irancalse d’un
allemand: Dans preface Hugo Rahner, La genese des Exercices (3ed. 11 dıt «Dans SOoON cadre
d’allure DCU geometrique, le Rahner deplo1e uUNeCc grande finesse d’analyse». Le ecteur
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«CATHOLIQUE) (1975) LES IDEES MAJEURES

Fondements

Balthasar donne DaS du tOut une image embeilıe de l’Eglise, contraıre: ı]
deeriıit SCS cotes problematıques quı suscıtent des Jugements OppOoses eit parfo1s tres
negatıfs (les polarısatıons entre les relıg10ns, entre les Eglises, se1n de l’Eglise
olıque romaıne, 5-/) Maıs, 1OUS deJa dıt de cet artıcle, 11
met Centre de SCS reflexions l’Eglise COININEC Mystere (Avant-propos, ILL-IV) quı1
emande emblilee une approche 1OoN pas soc1olog1que sıtuant nıveau d’une
Clence des relıg10ns, ma1ls theolog1ique. O1n de cCantonner dans essentilalısme
dıstance, Balthasar altfronte immediatement l’angolsse quı envahı le monde entier

Dans sıtuation, Balthasar OUS PIODOSC DaS consolatıon facıle «Ce
qu apporte la realıte catholique faıt DaAS GESSGTE l’ango1sse, maIls la transforme». Et
Balthasar de continuer: «SI1. dans L’Eucharistie et la rem1ssion des peches, l’evene-
ment de la CTr0o1x devıent reellement present, 11 deJja de meme DOUT cette ango1S-

quı fut le pomnt culmınant, la fo1s concentratiıon ei Ssurpassement de oute l’ango-
SsSe du monde: ango1sse abandonnee, fferte Dıeu, substıtuee, DOUT la vaıncre,
l’angoisse des pecheurs» (9)

Mystere—ango1sse—Cro1x; quo1l S’ajoute l’avertissement ecteur de
DaS attendre Aautre chose JUC «Je out dans le iragment» 3s:)” Que solent les etu-
des SUT la Catholica les randes SOTININECS (la Trılogie!), Balthasar est profondement
CONValncCcu de fournır QuUC des iragments JUC le ecteur do1lt TECOMPDOSCI DOUT DI  —
sentıir le out

Catholique
Le terme de «catholıque» n ’est donc DdAdS prı1S, s’en doute, dans le SCHNS d’une

cCategorie parmı d’autres, DOUT caracterıiser une Eglise parmı d’autres. COMTMNIMENCEC le
premier chapıtre dısant UJUC «Jesus est catholıque», ei 11 l’explique ervant
d’une metaphore (paradoxale) du mMOouvement Jesus AVanNncCce ei retire: 11 AdVallc®
AVCC autorıte, ei 11 retire 1800881 servıteur, cecC1 etroıte 1alson AVOCC le ere 11
”’autorite du Fıls eit le devoır de s’humıilıer 100188[ le servıteur. ntre CUX, le( et le

ermanophone de l’original |Zenatius Von Loyola und das geschichtliche Werden seiner Persönlichkeit,
Graz/Salzburg/Wien, Z2e ed Nn Y trouve absolument rien de geometrique ma1s admıre le style
paısıble, equilibre, brülant d’un feu interieur —La traduction allemande du Iıvre de Mgr. Angelo Cola (GJe

parle DasS de l’or1ıginal) SUT le style theologıque de Balthasar (ou 11 est question aussı du style
lınguistique) est inutilisable. ant de l’expression raboteuse JUC POUTL l’appareıl scıentif1que tOut
faıt insuffisant.

| Das Ganze IM Fragment, ıtre orıgınal du lıvre quı ans la traduction francalse pDOrte le ıtre De
l’integration, Parıs 1969, 983
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Fıls, 1’Esprit—quı est ymbole reel de lıberte (1] plane unc CO1l0MDE ei
d’amour-—sert de pont, il EST. cote de leur «Jey el « Iu» reC1proque le «Nous» quı
on la communaute ei devıent a1Nsı fondement de ou cCOoMMUNI1ON: dans l’Eglise
d’abord, dans 1’ Humanıte ensulte. La Communio est donc concept-cle; n ou-
bliıons DaAS JUC cC’est le NO QUC Balthasar donne la qu’'1 fondee, TC-
nant U1llc idee diırectrice du Concıle Vatıcan IM ma1ls presente depu1s les Peres (mileux:
depul1s la revelatıon du mystere de la Irınıte quı1 est Commun10n).

L’ıncarnatıion. l’abaissement de Diıeu DOUT AdSSUINET HM© forme humaıne, permet
’homme de partıcıper Dar grace Dıieu, de s’inserer la VIeE intertrinıtaire. Ce qul,

AVCC l ıncarnatıon, ete planıfıe de eternite. devient hıstoire dans le La
CYTO1X devoıle le entfre la volonte de Dıeu OlIirır la reconcılıation, el la ıberte
de ’”homme quı1 peut L ’accepter la refuser. Jesus devıent DOUTL 11OUS unec i1gure de la
Trinite. 1a catholıicıte de la Trıinıte consıste dans plenıtude, GE du Fıls dans 1707
fre faıte L[OUS les hommes de enftfrer (en forme de kenose) dans la plenıtude, Ge de
l’Eglise d’etre la fO1Ss du Christ (quı est la Tete) efi fı1ancee qu1 reco1ıt actıve-
ment la grace fferte Le don de SO1 incondıtionnel est UuU1llc forme d’ouverture quı
repete dans I’ıncarnatıon du Fıls. ans l’effusıon de 1’Esprit, dans |’abandon de 1’Eu-
charıstie. Toujours Balthasar insıste SUT 1’ımportance de |’ Eucharıistıie 1901881 centre
de l’Eglise: elle est la convocatıon adressee Dal le Chriıst peuple quı reunıt
tOur de SOM eveque DOUT celebrer memo1re, presence, DOUT preparer af-
fronter ’avenıiır (aussı eschatolog1que): la aussl], la dımens1ıon temporelle «catholıque»
quı englobe tOuL. ace dUuX formes de trahıson (le petit-mo1 anarch1ıque |contre-facon
de la personne | le grand-mo1 collectif |contre-facon de la communı10n| quı
plıent SUT eux-memes eit revoltent) 11 N V 1801881 guer1son YJUC le retour 1’ouver-
ture Dieu.

Une

Balthasar deeriıt L’unıte catholıque de l’Eglise SOUS les deux TmMes comple-
mentaıires de m1issıon eft Structure, de meme qu 1 Nn Yy Das de CoOontenu Samlls forme,
CUN dynamısme Salls cadre. 51 l’on tıent touJours cCompte des deux ermes la fO1S,
quı pourraıt gener uUunNnc cCulrasse devıent protection Oorganıque. est 1C1 JUC
Balthasar cıte U1lc pPpaLCc du de aC dans laquelle trouve la phrase: «La
vIie chretienne authentique n ’est autre quUC le ogme acte>» 49) Les defaıllances de
l’Eglise institution SONtT trop COMNNUCS DOUT JUC Balthasar SV arrete, 11 Iu1 1M-
porte davantage de MmMontrer JUC Sd1ils tructure l’Eglise pourraıt DdS emplır mM1I1S-
S10N. est grace I’institution QUC NOUS DOUVONS ENCOTC, apres 2000 ans, 1OUS NO

TIr de l’Ecriture, celebrer les sacrements, NOUS reunIır SOUS unec certaıne autorıte (quı
est d’abord C6 du Chrıst), 11OUS TESSOUTICOT dUuX dogmes. Les Ssacrements decoulent
du Coeur transperce du Chrıst «Au de NOS celebrations eucharıstiques, PCNH-
115-11 c  gran' pr1X””? Cor 6, » Vu JUC depuls le Concıle (non DaSs C]

du Concıle»! U1lc des plaıes Ouvertes de l’Eglise est Justement la celebration
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eucharıstique quı semble desunır les fıdeles, 1eu de les rassembler et unıf1er,
peut trop mediter SUT oran prix!

uan Balthasar mentionne dans le meme L’educatıon sexuelle dans
l’Eglise, comprend le erleux qu’1 attache. Quant L’affirmation JUC elle-c1
«n est dUCunec manılere condıtionnee par epoque» 55) est peut-
etre dro1it d’avoır quelques doutes. Ce quı est indenı1able dans affırmatıon,
cC’est UJUC la sexualıte, elle aussı, besoıin d’une dıscıplıne DOUIL Das s’egarer dans

lıbertinage qu’elle pren DOUTL lıberte Juste tıtre, Balthasar mentionne le onde-
ment de la sexualıte chretienne dans le faıt YJUC NOS membres SONT membres du COIDS
du rst, YJuUC OIre COTIDS est temple du Saılnt SDTIL, qucC LOUS expropries de

quı est etre le plus intime, DOUT etre service du Chrıst Maıs St Paul parle
11 (toujJours Cor 6, 12-2 de la deviıatıiıon quı consıste mettre SOM COTIDS Service
d’une prostituee; 11 est pDas question de L’unıon de deux DETISONNCS dans le marıage
chretien quı salt engage 188188[ tel, Iu1 auss], Service du hrıs

Balthasar pretend- JUC l’acte sexuel, meme dans le marl1age chretien, n est quC
eXempt de CoOnNcupIiscence peccamıneuse ans des cas-Iımıtes qu on atteınt

dıffiıcılement). (n pourraıt Iu1 ODDOSCI UnNlc phrase de St Thomas d’Aquın quı dıt UJUC
le debordement du plaısır dans Ll’acte sexuel DIOUVC DaSs JUC celu1-c1 seraıt oppose

la Vertu meme tache de peche Car l est tout-a-faıt ueuX d’interrompre Pal-
fo1s ”’action de la ralson quan l’acte ul-meme deroule «selon la ra1son»- — comme
c’est le Cads QauUsSs1 DOUF le sommeı1l! 11-IIae. 153: Z Ob] ad 2)15

Sainte

Ce quı rend l’Eglise saınte, c’est cCommunlonN AVCC les Saımnts., ei dans les «Sa-
intes choses» ans le SCIIS de 1a ıturgie byzantıne: Ce qu1l est salnt lest 0)  e duUuX

ınts) pres QVOIr cıte long D ül de Luther., fort beau, Balthasar faıt quelques reser-
VCS et NOUS ENCOUTALC DaSs Sulvre certaınes dıstınctions faıtes Dar les protestanis,
notamment Tre fOo1 ei OCUVTICS, et entre Eglise visıble el Eglise invıisıble. Au heu de
parler de «meriı1tes» accumuler, 11 parle d’un manıere tres heureuse d’une «fO1 fecon-
de» quı Iu1 donne L’occasıon de replacer dans leur Juste CXTE quelques COMN-

S devenus douteux: NON seulement la vIie contemplatıve, mals QuUSS1 les OCUVTITIECS

«surerogatoires», le tresor de l’Eglise, les indulgences (l’Eglise est le leu cConcret de
la misericorde de 1eU); le purgatoıre.

Icı refleurit QUSS]1 le theme central du lıvre: la catholıcıte du chretien indıvıduel
apparaıt quan celu1-c1ı rend co-extensıf Dieu le la1ssant agır lul, d’apres la
mMax1ıme du «tOUJOours plus», ulvant le QOUul de Marıe. out naturellement sulvent

14 Christlicheran Eıinsiedeln I9n sSsS
| 5 Je SOUVIENS VOC gratitude de cetite cıtatıon TOUVeEE ıl plus de quarante alls ans le lıvre de

Josef Pıeper, UC} Un Mass, lere Leıipzıg 193 7, AVCC d’ınnombrables reedıtions (aux ss
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quelques observatıons SUurTr 1a veneratıon des salnts. «L’hıstolire des salnts catholıques
ourmıille de miracles., el Ul Nn Y DaSs de ralson de douter qu ’un bon pourcentage
solt inden1ı1able Le plus oran' miracle, le miracle le plus authentique, c’est d’a1illeurs
les saılnts eux-memes. Le est du supplement» 85) On voılt, Balthasar est tres
sobre la-dessus, el 11} CONSTaATe plus, JUC les miracles DOUTL la plupart Ssont d’abord
des miracles dıscrets, Sd1ll5 brult, oTOSSIS parfo1s dans le recıt de l’ecrıvaamn.

Quant l’Eglise invisıble, elle est toujJours meme visıble, elle est la
fO1Ss sacrementelle ei Jur1dıque, l’eveque celebre la ıturg1e AVCC s10)8| peuple, ma1ls 11
QuUSSI la Juriıdiction SUuT S(0(I1 peuple est dans le CONCepL de communı10n YJUC s’enracı1-

l’Eglise, les relatıons d’un eveque (d’un dı0cese) A les autres eveques (d10ce-
ses) ei de CeuX-C1 AVOCC l’eveque de Rome:; la dissolution des lıens, c’est vraıment
l’ex-commun10n, 1’(auto-) exclusıon de la cCommun1lon. L’ıdee de |’Eglise-Mere
scıte U1llc expression chere Balthasar le fidele Iu1 do1t SON or1g1ine (1l nalt dans SON

se1n) eit lu1 est reconnalssant SIC ver-danken); Dıeu engendre dans le se1n de Ma-
rie le CHhist, ma1s auss1 le fidele Maıs Balthasar insıste SUurT CceC1: «La orace atholi1-
JUC, chaque indıvıdu la recolt du Chrıst, ma1ls partır de l’Eglise et DOUI elle est
dans l’Eglise qu’on est enfante Dal le Chrıst eit pDar elle a1nsı leur double fecondıte
renvole la Source orıginelle de oute paternite dans le c1el» 88) La salntete CONSI1-
ste SUrtout dans la fecondıte de la 1O1, dans la confilance.

Apostolique

La quatrıeme note de l’Eglise donne Balthasar l’occasıon de reprendre les
approfondıssant les themes precıtes. est ograce dUuX apotres JUC NOUS FTECU le
dogme qu1 ei unec tructure eternelles, maıls des formes varıables: eucha-
rstie de meme:; eit aQauUSs1 1’Eeriture quı estT, dans forme, achevee, ma1ls touJours
m1eux interpretable. est le heu de rappeler le developpement du dogme eft l’or1gine,
che7 les apoötres, de la tructure ei de la miss1on de l’Eglise, de la necessıte de-
Ur AduUuX charısmes leur epanouissement fecond ervice de oute l’Eglise. L’ep1sco-
pat et le primat petrinıen sont historiques, fondes dans la el dans l expeneNce
des premiers sıecles, quı1 n ’ empeche DaSs QJUC leurs forme ei expression ei fonction
SONT varıables. La C{U:! ep1scopale, l’element petrinıen cComprIs, DOUI DPIC-
miere taäche d’etre Service de L’unıte.

Le ogme auUss1ı est catholique: le ogme central, volre un1que, SaVOIT YJUC le
Fıls de Dieu est devenu homme—son incarnatıon, vlie, passıon, MOTT, re-
surrect1o0n—renvole VOTIS deux directions: le cıel, DOUTL montrer la Trmıite, ei la
VOTS l’Eglise eit le monde entler. Dans les definıtions des ogmes, Balthasar dıstıngue

trıple element: <Ull certaın ensemble de MOtsS>» quı «exprime UuUnlc intention deter-
mınee» laquelle, SON LOUT, «VISE proteger le mystere quı est Crolre Sd1i1l5 DOUVOIF
etre Jamaıs embrasse domiıne Da la ra1son» La lıngu1istique moderne dıstin-
gueraıt 161 le s1ıgnıflant (l’ensemble des mots) ei le sıgnıf1e (ce quı est d’abord
VISE, L’ıntention, le concept) lequel renvole referend (la «chose» elle-meme, le
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stere insondable, Incırconscriptible). eCcC1ı alde mieux comprendre iıntaıullıbıilıte du
DapC (104s.) celu1-c1ı est Das le SOMMEeT du mınıstere, mals s10)18| «centre)>»», ei 11 <«I1C

prendra DAS SCS dec1ısı1on determıinantes Sdll5 consulter SCS collegues dans le miıinıstere
S Dar CUAXA, le SCMHSN de la fo1 du peuple entier»: ınfaıllıbilite cConsıste DaS dans les
proposıtions («T’ensemble des mots»), ma1ls dans «1’ıntention quı 1Se€e le Mystere».
«Aussı les intentions formulees laıssent-elles, 1ON certes rm  r ma1ls preciser
ei Jusqu ’’a certaın pomt relatıvıiser Dar leur insertions dans sensemble d’une
coherence autre el plus vaste Ce quı fut decouvert Ullc fO1s subsıste, maIls peut, ın
erleur d’une vVv1isee plus englobante, redulre c 5  element‘. “facteur” MOINSs
accentue»

Incarnation: UNe Initiative lourde de ConSsequences
Balthasar termıne SOM petit OUVIASC Pal deux chapıtres plutöt refs: le premıier

est intıtule: Incarnatus esLt La formule latıne Iu1 donne tOout de sulte SON Serleux quası
lıturg1que. En etfet, S1 les re-11210ns re-lhent Dıeu u’elles cherchent, dans le
chrıstianısme., c’est Dieu ul-meme quı cherche d’abord L’homme DOUI Iu1 permettre
de Le TOUVEeT. Des lors, l’engagement de Dieu dans le monde est devenue la tache 1T-
recusable de l’Eglise eTt de chaque chretien, Jusqu ä S en souıller les maıns 10)
L’aspect materıjel eITrOUVE chaque Pas, Dar exemple dans L’exercice PCU agreable,
humainement parlant, de la confession sacrementelle des peches aupres d’un repre-
entant ON 1IcCIE de l’Eglise. Balthasar demande S1, van de parler de lI’ınter-com-
munıon TE les Eglises, devraıt DaSs DECNSCI d’abord L’ınter-confession AVOCC
LtOut YJUC cela Comporte: la reconnalssance du miıinistere abılıte emporter les pe-
ches NO de Dıieu, la consıderation AVCC le penıtent des peches devant Dieu, la 1C-

sponsabılıte quıi decoule POUTL le confesseur eit le penıtent.
Dans X  9 Balthasar touche passant, deJja dans les chapıtres

precedents, quelques phenomenes de la rel1g10s1te populaıre, la veneratıon des relı-
YUCS, les pelerinages:; 11 ferme DaS les yCUXA devant certaiınes «fTormes abätardıies de
la devotion populaıires» 10), ma1ls Ul est indulgent POUT VOITr JUC «derrıere les
abus TOUVE le bon auquel appartıent traıtement respeCiueuxX meme de la
matıiere». L’encontre des 1iconoclastes dans l’Eglise, 11 rappelle qu’'1 s’agıt de «LUy-
steres profonds, delıcats eit Ouvent humıiılıants de la corporeıte humaıne dans SON 1nN-
dissoluble lıen AVCC L’Esprit»

Le monde IrOouUVve desormaıls secularısatıon et sacralısatıon: 11 est plus
Iu1 meme sacre maIls Joult touJours du priviılege d’avoır ete cho1s1ı Dar Dieu DOUT de-

que so1nt dans le Vın eit le paın «a I’ınterieur d’une actıon specılale accomplıe
memoıire de lu1» dans le se1in de la Vıerge dont la vırginıte est «Je ymbole,

plut:  ©n  z davantage, le sacrement de L’abandon total el fecond Dıeu quı le COUVTEC
de SOn ombre» Dommage JuUC Balthasar parlant de la nalssance virginale du
Christ (qu’ıl est «Convenable d’accepter dans sentiment de Juste respect») dıt JUC
dans Cas lent de la vırginıte» n auraıt ete depouıille de fleur, de-
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flore»; cC’est unec image negatıve de la premiere rencontre homme ef femme qul,
dans le Cas d’un couple vraıment chretien, preferent parler de don mutuel d’amour ei
d’ouverture la fecondıte voulue Dar Dıieu:; 11 Nn Y DaS de eur quı fane, nı
ment de la conception nı de la parturıtion, ma1ls epanou1lssement. Et S®  ] peut
aVOIFr des conflıts suJet des relatıons sexuelles (1] parle de «regles des rapports
CoN]Jugaux>»), Balthasar pren exemple seulement la surpopulatıon ei SON est1-
matıon theolog1que 12), 189188{ S1 c’etaılt le premier motif DOUT UnNc «regulatıon des
nalssances»!

S1 1C1 el aılleurs, Balthasar abandonne rapıdement la question sexuelle des
qu’elle devıent trop concrete, 11 a] Oute la traduction francalse plus de deux

18-120) dans le PASSagC SUuT le celıbat, qu1 manquen dans l’original allemanı (la,
seulement une quinzaıne de lıgnes la DASC 83)

On peut lıre YJUC «L’objection l’encontre du celıbat du pretre catholıque est

qu’1 est 1111icHEe enır» 18) On devraıt peut-etre L1LUalNcCI dısant JUC l’objection
princıpale est l’obligation du celıbat DOUI le pretre seculıer dans l’Eglıse catholıque-
romaine‘®. est interessant de VOIr qucC Balthasar qu1 connaıt S1 bıen les Eglises Orlen-
tales‘£, t1ienne DaSs Compte du sacerdoce d’hommes marıes dans Ges Eglises, loue
pal le Concıle Vatıcan 11 ef dans plusıeurs pontif1CauxX; c’est pourtan faıt
emınemment ‘“catholique””®.

Cherchons de Ssulvre Balthasar dans SONMN effort de eienadre le celıbat du pretre:
1} s’agıralt dans le celıbat «d’une imıtatıon HOM seulement de l’abaissement du Fıls de
Dieu dans la “forme de la chaır de In  peche (Rm S, ma1ls CIICOTIC ef Surtout de dı-
spon1bılıte dans SON etat eucharıstique etre mange et consomme Jusqu a la fın des

16 Le marlage Quss1 (la 1delıte ans le marıage est dıfficıle tenır eit tel ete Qaussı obje
de contestation. Dans le marı1age aussı, «Ja decısıon spirıtuelle Sanıs descendre ans les COTDS
rebelles, S’Y incarner de NOUVECAaLU)» Etonnant aussı de lıre QueC l’ırrevocabilıte de l’engagement celhbataire
est hee «Ja dec1ision semblablement irrevocable quC le Fıls prise S’1incarnant». Lengagement
(ırrevocable!) la 1delıte des CDOUX, VUuC de tOutfes les sıtuations imprevısıbles moment du QOul
reCIPrOqUE, maıs SUrtout l’engagement ensemble le ardeau de la amılle, d’engendrer, d’elever, de
dırıger, d’accompagner, de Sulvre les nfants mMmMeitre de L1OUVCAaU leur dısposıtion quan' CUX QuUSsSSs1 ont
des enfants—est-1l hıe U1l pareılle decisıon du Christ? Le marl1age chretien est |’aveu profond ei definıtif
de |’amour mutue (le sacrement) VUuC une fecondıte quı englobe aussı enfant, est pas d’abord

cte Juriıdique POUT regler la procreatıon.
1/ En quı les euxX Eglises d’Orıient el d’Occıdent zl Nn Y DaS de dıfferences

doctrinales. On peut demander bon dro1it S1 l’on peut serieusement parler de euxX Eglises, J1en
plutöt une de  Ifection ‘ estrangement”] partielle se1in une cCOomMmMuUuNI1ON inınterrompue, d’autan!: plus
u/’elles dısposent de la meme SUCCESSION des mıinısteres Jamaıs interrompue!», ans Das Christentum und
die Weltreligionen. Eın Durchblick (Le christianisme el les religions mondiales. Vue sommaıre),
Informationszentrum Berufe der Kırche (Centre "ınformatıon Vocatıions de l’Eglise), reiburg Br. 1979,

18 es ans Contexte JUC Jean Paul I1 exprime «Jle vıf desır QJuC so1t rendu l’Eglise
monde Ia pleine manıfestation de la catholı de l’Eglise, exprimee 1970781 Dar uUunNne seule tradıtion» (cıte
ans Proche Orient Chretien | 1994 | P ıer 1-4,
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temps>» 18) Le sacerdoce seraıt donc etat qul1, DOUT etre «eucharıst1que», iraıt JU-
Ssqu a la fın des9 tandıs JUC le marlage n est UJUC «Je sıgne le plus total du don
de SO1 eft de la fecondıte Tavers la sulnte perissable des generat1ons» 19) Le marı1a-
C seraıt YJUC <Ja 1gure annoncılatrıce le ymbole du don partıculıer ei definıtif
la fO1s spiırıtuel el corporel JUC le Christ faıt de ul-meme SON Eglise». La sulte don-

crolire JUC le marıage seraıt qu ’un sacrement «fonctionnel» (en VUuC de la DTIO-
creation?), tandıs QUC «V’ordınation sacerdotale n ’ est Das uUunc ceremonı1e d’habılıta-
t10N» (comme le marlage?) «Ma1s la Ssalsıe el Ia consecration de L’ex1istence par
la forme de vIie eucharıst1que». de SO1 UJUC Balthasar, soulıgnant la dıgnıte ei
la convenlence du cehbat rabalisse Jamaıs les chretiens unıs marı1age; 11} s’agıt
chez Iu1 touJours d’une theologıe des Etats el ]Jamaıs d’une quelconque Preierence
nıveau des PETrSONNCS.

Le Lalogue oecumenique

Dans le dernier chapıtre aussı, Balthasar—pour evıter de tomber dans les fOr-
mules tOutfes faıtes—emplo1ie mot d’emprunt: Oikoumene. De L1OUVCAaU les parado-
XCcS l’Eglise est meme emps HIC figure (la fameuse «Gestalt»!) ef la transcendan-

de Cetite i1gure, 188188{ elle besomn de la iructure DOUTF emplır miss1on. La t1-
miıdıte V’exercer m1Ss10n, la M1ss1ıonN (d’exporter le chrıstianısme) est curieusement
contrebalancee Dar la facılıte AVOCC laquelle beaucoup de chretiens importent les STan-
des rel1ıg10ns eft ıdeologıies: hındou1isme, bouddhısme, cCcCommuUnısSme. L’Eglise devraıt

rappeler qu/elle est supra-natıonale eft supra-polıtique Sdil$s ublıer qu’elle est iIn-
Carnee ef donc engagee aussı dans combat cConNcret Maıs face dUuX grandes pu1ssan-
CCS, 11 SCIa bon de SsOouvenIır JUC l’Eglise est impulssante, Sanmns «bheaute nı forme», ef
que chaque epoque er1ge des barrıeres mMI1sSsS10N. Comme Ouvent dans les ecrtıts
de Balthasar de D6s annees, lıvre QuUSs1 termıne SUT ton sourdıine: «On be-
SO1IN d’un regard eclaıire Dar la grace POUTL decouvriIr, Tavers la forme du ServVIı-
teur (a Tavers aussı la forme du eche!); la grandeur» Quant lalogue OCCU-

men1que, AVCC les grandes rel1g10ns ef AVOCC les autres Eglises chretiennes, Balthasar
recommande d’exposer Courageusement SCS idees. mals de ?’ouvrir auss1ı tOutfes les
verıtes quı devoınlent dans discours Sans prejuge, Car «chaque verıte catholıque
peut Vivre implicıtement, transcendant les ormules dans lesquelles 11 tirouve qu  el-
le sSo1t enserree» (13 Au heu du seul 1alogue ıl recommande donc plutöt UuUnNc Oll-
fiance oecumen1que» (tıtre de cel alınea).

AÄUJOURD’HUI

pres Catholique de 197/5, ei DOUI ermıiner provisoiırement SCS etudes SUuT L’as-
pect de la catholicıte quı doıt caracteriser l’Eglise d’une manılere beaucoup plus
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exhaustive et profonde UUC le lalsse crolre adjecti par trop mploye, Balthasar
s’adresse DCU plus tard ans unc collection intıtulee Reponses de [a foi‘”) SUrtOout
des Jeunes s’interessant la doctrine eit l’experience de l’Eglise catholique. Dans
angage tres sımple et abordable. 11 eprend brievement bıen des convıctions eXPT-
mees dans les autres brochures et artıcles de decennIt1e; CIICOTC UuUnNc fO1S, 11 Justifie
la qualıte de catholique applıquee l’Eglise quı s’est touJours consıderee un1-
verselle qu’/elle sult SOI fondateur, le Dıeu-Homme, quı resume
tOutes les aspıratıons des autres relıg10ns reunıssant ”’essence dıvıne ef la dıgnıte
humaıne., paradoxe scandale DOUT les autres, gräce DOUTL NOUS, 11 suftfıt de regarder
la «Tigure» du Chrıist

l’aube du tro1sıeme mıllenaıre, 1OUS NOUS demandons qQquUC le Iıvret de
9’75 peut NOUS apprendre «auJourd’hu1>». Our parler d’actualıte. devraıt cıter les
antagon1ısmes relıg1euxX, nat1ıonauX, les tens1ions eCONOM1qUES el soclales, Ia destabili-
satıon de ”’economıe mondiale, les efforts DOUT creer uUllc Europe unıfıe du pomint de

eCONOM1quUeE ei monetaıre. du trafıc, de la re cırculatıon des PECISONNCS el des
denrees de oute sorte, et l’eclatement des grandes pPUulSSances natıons, trıbus.
clans, Sectes Ou, DOUT etre plus CONcreft les grands eIls Sont les SUCITCS trıbales el
natıonales AVCC d’ınnombrables «m1grations» (fuıte de mıiıllıons de DECISONNECS de leur
oyer POUT echapper AdUX pıres represaılles de la part de hordes dechainees, eit 1imm1-
ogration arfo1s clandestine dans les DAay>S supposes eCoNOomM1quement plus prosperes),
les grands fleaux tels UJUC le sıda ef les drogues, Ia mafıa eCONOMI1UE eit polıtıque
(aujourd’hu1 SUTTOULT dans les DaYy>S autrefo1ls communıstes), la depression eCONOM1quUeE
quı COomMMmMence Justement autfOour de 1975, mals est devenue mondiale apres les
changements de 989/90., le melange ulturel quıl Darfo1s des reflexes de 1C-

herche d’ıdentite dans replıement SUuT des valeurs tradıtionnelles, ei Je
d’attırer |’attention SUT 1slam quı de pulssance relıg1euse peut bıen devenır QUSS1
pulssance eCONOM1quUeE ei polıtıque; bref, quı 11OUS entoure (ou penetre) est un«c

grande desorlientation, decouragement paralysant, unec lassıtude generale.
En quı CONCEIHNE les grandes relıg10ns, mentionneraıt le debordement des

relıg10ns de leur territoire tradıtionnelle (bouddhısme ef hındoul1sme Kurope eft
Amer1que), l’engouement de tant d’Occıdentaux DOUT les influences esoter1ques, le
1alogue interrel1g1euxX et intereccles1al pıetinant, le pontificat de ean-Pau {{ dont

peut DAS CNCOTEC faıre le 1lan (decısıve probablement SOI influence SUT la chute du
commun1ısme, impressionnant SOI engagement oecumen1que AVCC les reticences des
partenaıires), les contraıres quı dechirent l’Eglise meme. tOut Cas uro-
DC eft dans le Nouveau onNn!|

L’actualıte donc passablement change depu1s 1975—maı1s le lıvre de Balthasar
SUT Ia Catholicıte reste actuel dans le meme SCI15 qu’1 avaıt deja OTrS de SON apparıtion.

insıste SUur l’unıque dogme de |I’Incarnatıon (avec SCS implıcatıons: Trmmite: Eglise): i}
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esquısse ULl image de l’Eglise (le peuple reunı dans |’ Eucharıstie autfour de SOI

Ev&que, AVOCC la recherche d’un equılıbre entre la collegialıte des eVEqueES et le primat de
l’Eveque de ome touJours alable: 11 estime necessaIımre de DAaS alsser l’Eglise
s’evanoulr dans les NUASCS spirıtuels les fumees esoter1ques, ma1ls de Ia planter bıen
SUrT (Ge, cC’est-a-dıre, de NOUVCAaU, de prendre erleux |’ıncarnatıon. COomMMEent
DAasS soulıgner I’insıstance DOUT garder l’Eglise forme ei fıgure, elle quı parfo1s
semble dısperser el s’eparpıiller dıscretion (a la discretion de l’utilısateur!).

Riassunto. Era “attuale” questo p1CCOlo TO quando pubblıcato, 10
AaNCcCOTa 0gg1 Ma ha questa caratterıstica dı “attualıta” quando G1 'atta
dı argomento COs1 profondo”? Balthasar sf10ra S1 cert1 problem1 contempora-
nel, SPCSSO quellı che 0gg1 C1 DIM  ub  (0] 1’Incarnazıone, che comprende la
TIrınıta 1a Chilesa (con molta sens1ıbilıta DCT la relig10s1ta popolare), ODPDUTIC
l’equilıbrıo tra collegıalıta primato: attenzione NON vanıre ne nebbie
esoterıiche, bısogna piuttosto radıcarsı bene nel terreno!

Resume. Est-ce UJUC petit lıvret etaıt “actuel” lors de parution, eft
est-11 CNCOTE aujourd’hu1? Maıiıs q “actualıte”, Aanf-{f SCHS quan 11
s’agıt de la catholıcıte dans SOM SCHNS profond” Balthasar effleure quelques
problemes contemporaılns, Ouvent GGLEX qu1 sont importants ENCOTEC

aujourd’hul, ma1ls 11l Jusqu ’ aux OUTCEOS l’Incarnatıon, quı englobe QuUSS1 Ia
Irmite eft l’Eglıse (avec beaucoup de comprehens1ion DOUT la “pı1ete populaıre”);
equılıbre collegıalıte eit primat; attention DaS sS’evanouır dans les
NUALCS esoter1ques, ma1ls biıen s’implanter dans le terraın!

SUMMArY. Was thıs work ““topıcal” al the time of Its ADPCALIAllcC, and 1s
ıt st1il opıcal today? Was the word “"topıcal” an Y relevance 1n thıs ubject area’?
Balthasar only broaches few Contemporary subjects, the other hand he does
Manage 118 hıt the few16 have not become obsolete. Of COUTSC he dıgs hıt
deeper dAS 8} fınd the ell spring the Incarnatıon, embracıng the rını and the
Church (demostrating grea) deal of understandıng for the *devotion of the
masses’”); regardıng the UurcC. the balance between the princıple of collegialı
and primacy; it 15 particularly iımportant aVvOo1d esoter1ic flıghts of ancy and
remaın fırmly rooted ın the groun!

Inhaltsangabe. War das uchleıin beım Erscheinen “aktue und ist 6S das
heute noch? Hat “Aktualıtät” be1 diesem ema überhaupt eınen Sınn? Balthasar
streıift Hur wenige zeiıtgenössische Themen., trıfft aber jene, dıe auch heute
noch gelten, und orä natürlıch tiefer, dıe Quelle finden Inkarnatıion, die
Trinität und IC einschliesst (mıt viel Verständnis 5SOS. “ Volksfrömmigkeıt””);
be1 der1TAusgleıch zwıschen Kollegialıtät und Primat; eın Entschweben
in esoterische olken. sondern SO einplanzen in der rde!
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